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Le nouveau volume du Comité franco- 
allemand de l’histoire des XIXe et XXe

siècles examine les origines, mutations et 
transferts du concept de solidarité, ainsi
que les motivations, pratiques et consé-
quences de l’action solidaire dans l’espace
social et politique transnational. Les
différentes contributions s’intéressent
aux penseurs ainsi qu’aux praticiens de 
la solidarité, aux réseaux qui ont déve-
loppé des pratiques d’assistance mutuelle,
aux dimensions solidaires de l’État-pro-
vidence, enfin aux tentatives de transposer
ce dernier au niveau européen grâce à 

la coopération intersyndicale ou au projet 
d’« Europe sociale ». Les conditions et 
conjonctures de la solidarité européenne 
au sein de la politique extérieure et des 
relations Est-Ouest sont abordées, ainsi 
que la mondialisation des pratiques
solidaires face à la guerre et la migration 
forcée dans le contexte Nord-Sud. Plu-
sieurs contributions s’inscrivent dans  
les débats scientifiques sur la dimension 
éthique de la solidarité, débats qui
associent éthique de la responsabilité, 
solidarité idéologique et rôle des intérêts 
propres dans l’action solidaire.
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et allemand à la naissance de Solidarność. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 	 291

V. �Face à la question migratoire : l’internationalisation  
et la diversification des pratiques solidaires 
Die Herausforderung der Migration: Internationalisierung  
und Diversifizierung der solidarischen Praktiken

ANTON TARRADELLAS

De l’engagement humanitaire au tiers-mondisme
Les réseaux transnationaux de solidarité pour les réfugiés de la guerre d’Algérie. . . . . . . 	307

CHRISTINE AQUATIAS

Migration, solidarité et syndicats allemands
Le Deutscher Gewerkschaftsbund face à la question des migrations de 1987 à 2004 . . . . 	 319

Notices biographiques 
Verzeichnis der Autorinnen und Autoren . .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  .  	 333

Promotional material 
For distribution and publication 

For further information please visit our homepage: www.steiner-verlag.de



	 Solidarité et théories du vivant au XIXe siècle
	 Regards croisés sur la physiologie  

de Theodor Schwann et de Charles Robin

	 FLORENCE VIENNE / MARION THOMAS

Résumé : Cet article examine le rôle joué par la notion de solidarité dans l’apparition de liens nou-
veaux entre pensée sociopolitique et pensée biologique au XIXe siècle. Notre analyse porte sur les 
théories du vivant formulées par l’Allemand Theodor Schwann (1810–1882) et le Français Charles 
Robin (1821–1885) dans les années 1860. Nous situons d’abord leurs recherches physiologiques dans 
un contexte scientifique marqué par la fin du vitalisme et l’émergence de la théorie cellulaire. Nous 
rapprochons ensuite leurs conceptions de la solidarité de celles d’autres auteurs du XIXe siècle, 
dont Auguste Comte et Pierre Leroux. Cette double mise en perspective nous permet d’éclairer 
et de contextualiser les idées politiques, philosophiques mais surtout religieuses qui conduisirent 
Schwann et Robin à recourir à un concept d’interaction sociale pour repenser la cohésion du monde 
organique.

Kurzfassung: Dieser Aufsatz diskutiert die Bedeutung des Begriffs der Solidarität bei der Entste-
hung neuer Verflechtungen zwischen soziopolitischem und biologischem Denken im 19. Jahrhun-
dert. Im Mittelpunkt der Analyse stehen die in den 1860er Jahren formulierten Theorien des Leben-
digen des Deutschen Theodor Schwann (1810–1882) und des Franzosen Charles Robin (1821–1885). 
Dabei werden ihre physiologischen Untersuchungen in einem wissenschaftlichen Kontext verortet, 
der durch das Ende des Vitalismus und der Entstehung der Zelltheorie gekennzeichnet war. Ferner 
werden ihre jeweiligen Auffassungen der Solidarität mit denen anderer Autoren des 19. Jahrhunderts 
in Verbindung gesetzt, insbesondere Auguste Comte und Pierre Leroux. Vor diesem Hintergrund 
lassen sich die politischen, philosophischen und vor allem die religiösen Ideen beleuchten und kon-
trastieren, die Schwann und Robin dazu veranlassten, auf ein Konzept sozialer Interaktion zurück-
zugreifen, um den Zusammenhalt des Lebendigen neu zu denken.
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56 Florence Vienne / Marion Thomas

Le concept de solidarité a sans aucun doute contribué à l’établissement de liens étroits 
entre pensée biologique et pensée sociopolitique au XIXe siècle. C’est particulièrement 
remarquable dans le contexte français où, à la fin du siècle, solidaristes et sociologues 
se réfèrent à une solidarité organique pour articuler un modèle de société alternatif à 
celui promu par le darwinisme social axé sur la loi de la sélection naturelle et du strug-
gle for life.1 Si ces passages du biologique vers le social à la fin du siècle sont connus, en 
revanche, le rôle joué par le concept de solidarité dans les théories du vivant du XIXe 
siècle a été peu étudié jusque-là. La littérature sociologique et historique s’est certes 
intéressée au cas d’Auguste Comte (1798–1857), mais elle a peu exploré le sens que 
ce dernier a donné au concept de solidarité dans sa réflexion sur la biologie.2 Quant à 
l’histoire des sciences, elle a avant tout identifié, non la solidarité, mais l’individualité 
comme concept clé de la biologie et de la théorie cellulaire dont il sera question par 
la suite.3 Faut-il en conclure que la solidarité joua un rôle mineur dans les théories du 
vivant du XIXe siècle ? Cet article se propose d’ouvrir de nouvelles pistes de réflexion 
sur cette question à partir du cas de deux physiologistes : l’Allemand Theodor Schwann 
(1810–1882) et le Français Charles Robin (1821–1885).

Schwann et Robin occupent des places bien différentes dans l’historiographie de la 
biologie. Avec le botaniste Matthias Schleiden (1804–1881), Schwann est entrée dans 
l’histoire avant tout comme fondateur de la théorie cellulaire de la fin des années 1830. 
Robin est au contraire considéré comme un personnage emblématique de l’opposition 
de la France à la théorie cellulaire.4 Il incarnerait avec Comte une biologie française 

1  Dominique Guillo, Les Figures de l’organisation : Sciences de la vie et sciences sociales au XIXe siècle, Paris, 
Presses universitaires de France, 2003 ; Dominique Guillo, Sciences sociales et sciences de la vie, Paris, Presses 
universitaires de France, 2000, p. 117–131. Michael A. Osborne, « Parasitology, Zoology, and Society in 
France, ca. 1880–1920 », dans : Scott Lidgard, Lynn Nyhart (éd.), Biological Individuality : Integrating Scien-
tific, Philosophical, and Historical Perspectives, Chicago, Londres, University of Chicago Press, 2017, p. 206–
224 ; Jean-Marc Bernardini, Le Darwinisme social en France (1859–1918) : Fascination et rejet d’une idéologie, 
Paris, Éditions du CNRS, 1997 ; Jerome Bernard Cohen (éd.), The Natural Sciences and the Social Sciences, 
Londres & Dordrecht, Kluwer Academic, 1994 ; Patrick Tort, Darwinisme et société, Paris, Presses universi-
taires de France, 1992 ; Renaud Garcia, La Nature de l’entraide : Pierre Kropotkine et les fondements biologiques 
de l’anarchisme, Lyon, Éditions de l’ENS, 2015.
2  Kurt Bayertz, « Begriff und Problem der Solidarität », dans : Kurt Bayertz (éd.), Solidarität. Begriff und 
Problem, Francfort-sur-le-Main, Suhrkamp, 1998, p. 11–53 ; Thomas Fiegle, Von der Solidarité zur Solidarität. 
Ein französisch-deutscher Begriffstransfer, Münster, Lit Verlag, 2003, p. 91–94 ; anonyme, « Solidarität », 
dans : Brockhaus-Enzyklopädie, vol. 25, 21., nouvelle édition, Mannheim, Leipzig, Bibliographisches Institut, 
2006, p. 463–66.
3  Lidgard et Nyhart (éd.), Biological Individuality ; Georges Canguilhem, « La théorie cellulaire », dans : 
Canguilhem, La connaissance de la vie, Paris, Vrin, 2009 [1952], p. 53–101.
4  Canguilhem, « La théorie cellulaire », p. 81–84 ; Marc Klein, Histoire des origines de la théorie cellulaire, 
Paris, Hermann & Cie, 1936 ; Marc Klein, « Sur les débuts de la théorie cellulaire en France », Thalès 6 
(1949–1950), p. 25–36 ; Marc Klein, À la recherche de l’unité élémentaire des organismes vivants : Histoire de la 
théorie cellulaire, Paris, Palais de la Découverte, 1959, p. 14–22 ; Laurent Loison, « Pourquoi refuser la théo-
rie cellulaire ? Le projet d’une anatomie chimique chez Charles Robin (1821–1885) », Revue d’histoire des 
sciences, 68 (2015) 1, p. 23–45. Notons que l’opposition de Robin ne portait pas sur la version de la théorie 
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57Solidarité et théories du vivant au XIXe siècle

qui aurait été incapable de saisir la portée d’une théorie dont l’importance est souvent 
comparée à la théorie darwinienne de l’évolution. Dans ce qui suit, nous proposons 
une toute autre lecture historique. D’une part, nous mettrons en lumière une conver-
gence entre leurs travaux physiologiques respectifs restée dans l’ombre jusque-là. Dans 
le sillage de Comte, Schwann et Robin placèrent tous deux la solidarité au centre des 
théories du vivant qu’ils développèrent à partir des années 1860. D’autre part, nous 
nous intéresserons à leurs idées politiques et religieuses divergentes. Ces divergences 
se sont-elles traduites par des conceptions différentes de la solidarité ? Comment ce 
concept leur a-t-il servi à repenser à la fois le monde organique, social et politique ? Les 
réponses que nous tentons d’apporter reposent en partie sur des recherches en cours et 
sont donc loin d’être exhaustives et définitives.5

I.	 Le concept de solidarité dans la « théophysiologie »  
de Theodor Schwann

C’est à Berlin, au cours de l’année 1838, que Schwann formula sa célèbre théorie cel-
lulaire. Il la publia un an plus tard dans un traité intitulé Recherches microscopiques sur 
la concordance dans la structure et la croissance des animaux et des plantes.6 Schwann dé-
montrait que les plantes comme les animaux étaient composés de cellules, mais sur-
tout que c’est à partir de ces seules unités élémentaires du vivant que se formaient 
les organismes. « Chaque cellule », écrivait-il, « possède une force autonome, une vie 
indépendante ».7 Il apportait ainsi la preuve que le processus de formation organique 
pouvait être expliqué sans avoir recours à une « force vitale ». Les contemporains de 
Schwann considéraient en effet qu’il existait dans la nature organique un principe 
immatériel spécifique dont la fonction était d’ordonner les différentes parties pour 

cellulaire formulée par Schwann en 1838, mais sur le postulat, introduit notamment par Rudolf Virchow 
dans les années 1850, selon lequel toute cellule ne peut se former qu’à partir d’une cellule existante.
5  Une partie des recherches pour cet article ont été conduites dans le cadre du projet « La politique du vi-
vant : Étude sur la genèse et la réception de la théorie cellulaire en France et en Allemagne, ca. 1800–1900 », 
financé par la Deutsche Forschungsgemeinschaft et l’Agence Nationale pour la Recherche entre 2013 et 
2016. Voir Florence Vienne, « Worlds Conflicting. The Cell Theories of François-Vincent Raspail and Theo-
dor Schwann », Historical Studies in the Natural Sciences 47 (2017), p. 629–652 ; Marion Thomas, « Biologi-
cal and Social New Orders : Charles Robin (1821–1885) and Comteanism in the Third Republic », Historical 
Studies in the Natural Sciences 47 (2017), p. 653–677 ; Lynn K. Nyhart et Florence Vienne (éd.), Introduction 
au numéro spécial « Revolutionary Politics and Biological Organization in Nineteenth Century France and 
Germany », Historical Studies in the Natural Sciences 47 (2017), p. 589–601. Cette étude s’inscrit également 
dans le projet de recherche de Florence Vienne sur le thème « Zelltheorie und religiöse Weltanschauung 
im 19. Jahrhundert : Eine Studie zum unveröffentlichten Werk Theodor Schwanns », financé par la DFG 
entre 2017et 2020.
6  Theodor Schwann, Mikroskopische Untersuchungen über die Uebereinstimmung in der Struktur und dem 
Wachsthum der Thiere und Pflanzen, Berlin, Reimer, 1839.
7  Ibid., p. 227.
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